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Voici 100 ans naissait « L'ŒUVRE DES TROIS SEAIAINES ».
Voici 100 ans, lm homme et lm femme, au cœur rempli d'amour et de compassion) se

penchaient sur les petits efgants deshérités de Paris qui n'avaient jamais vu la campagne. Il
fallait rendre roses cesjoues pâlottes et rondelets ces petits COIPS maigres.

Ils enrolèrent alors tous leurs ami dans cette croisade d'un nouveau genre et fondaient, en 1881,
« l'CEuvre des Trois Semaines» qui s'était donnée pour tâche d'envoyer pendant 3 emaines chaque
année, les petit. pari~iens « au vert ».
C'est la première colonie de vacances existant en France.
La Ville de PARIS ne fondera la sienne qu'en 1883.
Ce couple au grand cœur, c'était Monsieur le Pasteur Théophile LORRIAUX et sa femme.

~

Les trois premiers petits « colons» de l'œuyre, placés à TANTEUIL-LES-)'fEACA', 'enaient d'une
école des Batignolles, ce sont des filles.
En 1882, ils seront 79 à partir en vacances, 2.084 en 1905 et 2.883 en 1913.
Is sont répartis dans des familles campagnardes au début, puis viendront peu à peu tout~s les maisons

achetées par l'Œuvre à DÉLI COURT, VALECOURT, au VOCAST et à MONTJAVOULT.

Dè~ cette date" lO~ 'T] va L1' va devenir le centre de rayonnement de l'CEune, grâce à l'instituteur,
ami de Lorriaux, qui va les aider dans leur grande tâche de déyouement et d'amour.
De 1882 à 1890, les enfants "eront tous placés « chez l'habitant ».

l fonsieur et Madame LORRIACX décident ù'enyoyer aussi des mères de familles en vacances avec
leurs enfants.

C'est la Ire colonie au bord de la mer, à BER, 'IÈRES-c CR-illER et à BEUZEVAL, pour le enfants
auxquels le médecin recommande l'air man!"'.

C'est l'achat de deux maison., à Montjavoult: « La .Métairie» et « La 1faisonnette », qui deviendront
« 1..\ CLÉ DhS CHA.\fP. ». La maison est d.stinée aux grandes fiUes.

Inauguration officielle de la Clé, dont .Madame PERRIER prendra la direction jusqu'en 1917.
Cette année \ ( it aussi le début de la construction du « Châlet l), à côté de La Oé, et destiné aux garçons.



La Clé reçoit un magnifique cadeau : une yoiture à cheyal, une « tapissière », pour transporter les
enfant de la gare à leur maison respectiye.
Cette année-là, 345 enfants et 35 mères l'inaugurèrent.
Il faudra attendre 1971 pour que La Clé yoit sa première voiture à moteur et 1973 son premier minibus.
Les LORRIAUX étaient décidément en avance ur leur tempsl

Achat de h « BRr E DI:. 11ER Il à VER-SCR-1lER, pour les jeunes @les. C'est un ancien prévento-
rium, qui néce site, au départ, peu de trayaux.

Achat dc la première « ÉTOILE DE \-fER » à COURCEl LLES-SUR-MER, pour les garçons. C'est
aussi en 1901 que l'Q~u\'re s'organise en Association.

Dccès du Pasteur LüRRL\UX.
Il y aura cette ann~e-là 2.084 colons et 201 mères qui seront partis en vacances. Monsieur LORRIAUX
peut partir tranqnillement, son œUYreest en plein essor, sa tâche est accomplie. Madame LORRIAUX
p1'end la direction de l'Œuvrc, aidée par sa fille Ellen; son autre fille, Madame DRAl 'COl'RT, \'iendra
à son tour les aiùer en 19 l 4·

L'Œu':re est rec()nnue d'« tilité Publique >1.

2.625 colons, 258 mères et ... 18 pères!

En août de cette année, les maisons sont pleines. 'ANTEUIL-LÈS-~fEAUX et AL 'T-DE~1S-
LES-RER\IS sont dans le champ de bataille de la .L lame. Les colons font retour à Pari.
\Iontjavoult reste plein jusqu'au 31 août, puis de'dent le Centre des Trayaux de Défense du camp
retranché de Paris.
L'armée occupe toutes les maisons.
Seules les colonie maritimes continuent.

Le 1" juillet, réouverture de La aplmere.
La Clé est inutilisable, l'infirmerie militaire l'a laissée dans un état pitoyable. 1hdame LORRIAUX
fait partir en vac,lnces des « familles composée », c'ést-à-dire entre 12 et 20 enfants pour une mère, qui
se logeront d:ln des maisons prêtées .
.L 'anteuil et ~aint-Denis sont toujours occupées par la trvupe.
Les colonies maritimes fonctionnent, mais ayec beaucoup de difficultés de ravitaillement.

11nosieur Robert LORRIAU " tils de Mon,ieur et ~1adame LORRIAUX prend la direction de
l'Œuvre, sa mère étant souffrante.
Le 24 juin, décès de Madame Théophile LüRRIAUX. Elle a\"ait 78 ans et s'était consacrée entièrement
à l'Œuvre pendant 44 ans.
C'est également l'année de l'achat de « LA CROIX-GUbRIN » à DÉLINCOURT (commune de
Montjavoult, pour les mères de famille.
?\f rmsieur Robert LORR!A U <' lance un appel pour le don d'une nouvelle voiture.
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Achat des « MAISONNETTES » à Délincourt, pour les mères de famille.
Achat de « LA VIEILLE COTE» à Délincourt, pour les mères de famille également.

Six maisons ont donc été achetées par l'Œuvre, toutes sur la commune de Montjavoult et toutes pour
les mères de familles.

L'Œuvre des Trois Semaines reçoit, de l'Académie, un prix de vertu: 2..000 F.
Le ~linistère du Travail et de l'Hygiène donne une subvention de 115.000 F.
C'est l'année de la première « Vente », en vue de réunir des fonds pour le Cinquantenaire de l'Œuvre,
de grands travaux sont prévus dans toutes les maisons.

i\chat de la deuxième « Étoile de ~fer » à Courceulles et vente de la première devenue trop petite. Il y
aura 90 lits.
L'électricité est mise à La Sapinière.
Le séjour d'un colon, pour 3 semaines, est de 150 F, voyage compris.

Célébration du Cinquantenaire: toutes les maisons ont fait peau neuve.
Il y aura eu 2.7.650 journées de présence des colons.
On aura dépen. é 676.000 F.
Ouverture des « COUVÉES » à Courceulles, pour les mères de famille.

Ouverture du « PETIT GITE », à Courceulles, pour les mères.
Toutes les maisons ont l'électricité, mais pas encore l'eau courante!

Inauguration du GROUPE LORRIAUX, en hommage et à la mémoire des fondateurs de l'Œuvre.
Une plaque de marbre sera appo.ée sur une colonne du portail, rappelant que c'est à un pasteur et à sa
femme qu'est dûe, en France, la fondation des colonies de Yacances.
Achat de la « GABELLE ») à ~fontjaYoult, pour les mères.

Démission de Monsieur Robert LORRL\UX, qui reste Pré ident d'Honneur.
Monsieur .\. BERTRA '0 lui succède à la tête de l'Œuvre .

.\ rrivée de Madamoiselle SCHMIDT, dite « Mamie », à la Clé. Elle reprend la maison en main, avec une
autorité qui fal ait bien défaut depuis plusieurs années. Tout est à nettoyer, même les enfants. Madame
PIERSO. " de GbORS, l'aide dans son travail.
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Ouverture d'une colonie, « LA FO q)EL-SOL » à SAINTE-MARIE-DE-PIERRE-FORT, dans le
Cantal.

Il ne reste plus que trois maisons:
LA CLf: DE CI-L\11PS, permanente et mixte

- L'ÉTOILE DE )'fER, colonie
- L \ FO. '-DEL- OL, colonie
e le Groupe Lorriaux.

En juillct, départ à la retraitc de « .Mamie », après plus de 20 ans de dé, ouement total à la Clé.
En août, arrivée de nos nouveau.,. directeurs: )'Ionsieur et ),fadame P,\ TTUS.
La Clé tourne avec 40 enfants.

Ouyertute du « Foyer de uite» de BEJ\ V.\IS, pour nos grands qui n'aYaient plus leur place à la Clé
mais que nous voulions continuer à aider, dans leur, ie de travail ou d'études. Ce foyer est l'œuvre de
1fon ieur et Madame PA TTUS, leur « bébé », pour lequel ils ont accepté un travail accru et des
charges plus lourdes. ous leur en sommes profondément reconnaissants.

Qui viendra maintenant ajouter les nouveaux mai!!ons de cette cbaÎlJe tiJamour et de
dévouemmt?
Nous avons besoùl dJaide et nous accueillero1JJtoutes les bonnes volontés.



LA CLÉ DES CHAMPS


